
CHAMBRE DES COMMUNES

et qui vient de rentrer à Ottawa après un voyage
à travers le Canada, avait adopté une politique
d'inaction.

Les Canadiens, dit-elle, seront fort désappointés
si, de la tournée transcanadienne "du logement"
qui vient de se terminer, il ne résulte qu'un accord
fédéral-provincial visant à diminuer le paiement
initial exigé des acheteurs de maisons.

Je soutiens que tous les Canadiens seront
désappointés de la solution insuffisante que
le Gouvernement, par son offre d'aujourd'hui,
entend donner au problème aigu du logement.

Il n'y a qu'une autre question que je désire
aborder au cours du débat sur l'Adresse. Il
s'agit du problème de l'irrigation en Saskat-
chewan. Comme le discours du trône ne
renferme pas un seul mot au sujet de ce projet
d'irrigation, il y a de quoi inquiéter non
seulement les habitants de l'Ouest mais aussi
ceux de l'Est qui ont des choses à nous
vendre. Comme on l'a dit au cours de la
discussion hier soir, et comme les députés le
savent maintenant, il y a encore de la séche-
resse dans l'angle sud-ouest de la province
de la Saskatchewan. Une fois de plus le fléau
des sauterelles et le poudroiement du sol
nous affligent, et il est généralement reconnu
que l'exécution du projet d'irrigation amélio-
rerait la situation. Au cours de la dernière
campagne électorale, le ministre de l'Agricul-
ture (M. Gardiner) a renouvelé les mêmes
vieilles promesses d'un projet d'irrigation. Il
a dit et répété ici et là qu'on allait dépenser
des millions à cette fin. D'après le Leader-
Post du 21 avril à la réunion où il a été choisi
candidat:

Il a déclaré que le premier ministre St-Laurent
est convaincu que le seul moyen "d'assurer la pros-
périté de l'Ouest" est de lancer des entreprises
d'irrigation.

Puis le premier ministre lui-même est venu

parler à Saskatoon. D'après le Leader-Post,
il aurait déclaré:

La sécheresse des années 30 nous a appris l'abso-
lue nécessité de conserver l'eau et celle de rétablir
et de maintenir des réserves d'eau dans les pro-
vinces des Prairies.

Il a ajouté qu'on étudiait activement trois
importants projets de conservation, y compris
celui de la Saskatchewan-Sud.

Un des principaux lieutenants du ministre
de l'Agriculture en Saskatchewan, qui, je
crois, fait partie du personnel chargé de
l'application de la loi sur le rétablissement
agricole des Prairies, a formulé avant les
élections une déclaration qui ne manque
pas d'importance. Je cite le Leader-Post du
21 avril:

Un relevé d'envergure, portant sur l'aménage-
ment et les aspects économiques d'une entreprise
d'irrigation et de production d'énergie sur la Sas-
katchewan-Sud, débutera immédiatement, a décla-
ré M. L. B. Thomson, mercredi... C'est un pro-
gramme d'action.

[M. Thatcher.]

Qu'a-t-on fait? Pourquoi le discours du
trône n'en fait-il pas mention? Puis, le re-
présentant de Regina (M. McCusker) a for-
mulé une déclaration au sujet de l'irrigation.
Je lui souhaite la bienvenue à la Chambre.
Je crois qu'il y sera vraiment précieux.
D'autre part, au point de vue politique,
j'aurais préféré son prédécesseur. Puisque
c'est impossible, je sais que le représen-
tant de Regina fera oeuvre très utile
à la Chambre. D'après le Leader-Post de
Regina, le député a déclaré ce qui suit:

A titre de votre député libéral de Regina élu
dans un gouvernement libéral à Ottawa, je mettrai
tout en œuvre pour qu'on s'occupe immédiatement
de nous assurer un nouvel approvisionnement
d'eau.

J'espère le voir agir assez tôt; j'espèrp
que ses tentatives donneront des résultats
quelque peu meilleurs que ceux que nous
avons apparemment obtenus. On ne compte
plus les orateurs qui, au cours des dernières
élections, ont exposé. des projets relative-
ment à ces travaux d'irrigation et à ce bar-
rage sur le bras sud de la rivière Saskat-
chewan. D'ailleurs, il y a vingt-cinq ans que
le parti libéral fait de ce projet d'irrigation
un des principaux articles de son programme
électoral. Voici, par exemple, la promesse
électorale qu'il faisait en 1945, dans une an-
nonce d'une page publiée dans le Times-
Herald de Moose-Jaw, livraison du 9 juin:

Le projet d'irrigation du bras sud de la rivière
Saskatchewan sera mis à exécution dès que la
main-d'oeuvre et les matériaux seront disponibles...
il a été approuvé.

Voilà une promesse pour le moins précise,
une promesse qui ne comporte aucune ré-
serve. Quatre ans se sont écoulés depuis,
mais on n'a pas encore commencé à la
réaliser. Dois-je rappeler ce qui s'est passé
lors de la dernière élection complémentaire,
alors que le député de Rosthern (M. Boucher)
est entré à la Chambre? Le chef du parti
libéral dans la province s'est montré fort
généreux dans ses promesses. Voici, selon la
Presse canadienne, ce que disait M. Walter
Tucker dans le discours qu'il prononçait à
Hanley (Saskatchewan):

M. Walter Tucker, chef du parti libéral en Sas-
katchewan, a affirmé hier soir que puisque deux
ministres du cabinet fédéral ont exprimé des vues
favorables au sujet du projet d'énergie et d'irri-
gation du bras sud de la rivière Saskatchewan au
cours de la campagne qui a précédé l'élection
complémentaire de Rosthern, en Saskatchewan,
cette entreprise devient ainsi l'une des questions
primordiales de la campagne électorale.

Il appartient maintenant aux électeurs de Ros-
thern de signifier leur approbation en élisant
M. William A. Boucher, candidat libéral, s'ils
veulent qu'on mette le projet à exécution.

Et c'est ce que les gens de Rosthern on fait,
à tort ou à raison. C'est pourquoi je deman-
de: "Qu'attend donc le Gouvernement? Quand


